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A R R E S T 

D U CONSEIL  D’É  T AT 

DU  ROI, 

Qui  ordonne  que  la  mention  faite  dans  F Arrêt  du  Confeil  du  22 
avril  dernier , du  nom  de  M.e  Beïot,  Avocat  au  Patientent» 
comme  ayant  fgné  un  Écrit  repréhenfible } fera  regardée 
comme  non  avenue. 

Du  i.cr  Juin  1775. 

Extrait  des  Regflres  du  Confeil  d’État. 

LE  ROI  s’étant  fait  repréfenter  la  minute  d’un  Imprimé  ayant 
pour  titre  : Obfervations  du  fleur  Jean  Baptifle  Pet  au  , fervant 
de  réponfe  au  petit  Mémoire  manufcrit  que  M.  le  Duc  de  Valent  mois , 
Prince  de  Monaco , communique  fe crête ment , ladite  minute  apportée 
par  Simon  , Imprimeur  ; Sa  Majefté  a reconnu  qu’elle  n’étoit 


point  (ignée  de  Mf  Belot,  Avocat  au  Parlement,  qu’il  n’y  avoir 
au  bas  d’icelle  d’autre  (ignature  que  celle  de  G oignant.  Procureur, 
& que  c’étoit  par  erreur  ou  par  inattention  que  le  nom  de 
M.e  Belot  avoit  été  mis  fur  quelques  exemplaires  de  l’Imprimé 
dont  il  s’agit.  Sa  Majeflé  s’efl  même  affurée  que  M.c  Belot  non- 
feulement  n’étoit  point  l’Auteur  de  cet  Ecrit  repréhenftble  , 
mais  encore  qu’il  avoit  conflamment  refufé  de  le  ligner,  quoi- 
qu’il fût  alors  le  Défenfeur  dudit  fieur  Petau  , & qu’il  eût  fait 
différais  Mémoires  pour  lui,  circonflance  qui  fans  doute  a porté 
les  Garçons -imprimeurs  de  Simon  à mettre  le  nom  de  cet 
Avocat  au  bas  de  quelques-uns  des  exemplaires  qui  ont  été 
diflribués  ; & Sa  Majeflé  defirant  rendre  à M.c  Belot  la  jufUce 
qui  lui  efl  due  & effacer  les  impreffions  qu’auroit  pu  donner  fur 
fon  compte  l’arrêt  du  Confeil  de  Sa  Majeflé  du  22  avril  dernier: 
Ouï  le  rapport,  & tout  confédéré  ; Le  Roi  étant  en  son 
Conseil,  a ordonnée  ordonne  que  la  mention  faite  dans  ledit 
arrêt,  du  nom  de  M.e  Belot,  comme  ayant  figné  l’Ouvrage  ayant 
pour  titre  : Obfervattons  du  fieur  Jean  - Baptifie  Petau,  fervant  de 
réponfie  au  petit  Mémoire  manuficrit  que  M.  le  Duc  de  Valentinois , 
Prince  de  Monaco communique  fie  ornement , fera  regardée  comme 
non  avenue:  Veut  Sa  Majeflé  qu’elle  ne  puiffe  nuire  ni  préju- 
dicier audit  M.c  Belot,  & que  le  préfent  arrêt  foit  imprimé  Sc 
affiché  par-tout  où  befoin  fera.  Fait  au  Confeil  d’État  du  Roi, 
Sa  Majeflé  y étant,  tenu  à Verfaiiles  le  premier  juin  mil  fe pt 
cent  foixame-quinze*  Signé  Phelypeaüx. 
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A R R E S T 


DU  CONSEIL  D’ÉTAT 

DU  ROI, 

Qui  ordonne  que  la  mention  faite  dans  V Arrêt  du  Confeil  du  2 z 
avril  dernier,  du  nom  de  M.e  Belot,  Avocat  au  Parlement  » 

comme  ayant  fgné  un  Écrit  repréhenfible , fera  regardée 
comme  non  avenue. 

Du  r.ei  Juin  1775. 

Extrait  des  Regijlres  du  Confeil  d’État.  * 

LE  ROI  s’étant  fait  repréfenter  la  minute  dun  Imprimé  ayant 
pour  titre  : Obfervations  du  fieur  Jean-Raytifle  Petau , [errant 
de  reyonfe  au  petit  Mémoire  manufcrit  que  M.  le  Duc  de  Valentinois , 
Prince  de  Monaco , communique  fecûte ment , ladite  minute  apportée 
par  Simon,  Imprimeur  ; Sa  Majefté  a reconnu  qu’elle  n’étoit 


2 

point  fignée  de  M.e  Belot,  Avocat  au  Parlement,  qu’il  n’y  avoit 
au  bas  d’iccile  d’autre  fignature  que  celle  de  Gaignant,  Procureur, 
& que  c’étoit  par  erreur  ou  par  inattention  que  le  nom  de 
M.e  Belot  avoit  été  mis  lu r quelques  exemplaires  de  l’Imprimé 
dont  il  s’agit.  Sa  Majefté  s’eft  même  allurée  que  M.e  Belot  non- 
feulement  n’étoit  point  l’Auteur  de  cet  Ecrit  reprchenfible  , 
mais  encore  qu’il  avoit  conltamment  refuie  de  le  ligner  r quoi- 
qu’il fût  alors  le  Défenleur  dudit  fieur  Petau  , & qu’il  eût  fait 
dilférens  Mémoires  pour  lui,  circonftance  qui  fans  doute  a porté 
les  Garçons  - imprimeurs  de  Simon  à mettre  le  nom  de  cet 
Avocat  au  bas  de  quelques-uns  des  exemplaires  qui  ont  été 
diltribués;  & Sa  Majefté  defirant  rendre  à M.e  Belot  la  jultice 
qui  lui  eft  due  & e.facer  les  imoreffions  qu’auroit  pu  donner  fur 
ion  compte  l’arrêt  du  Confeil  de  Sa  Majefté  du  22  avril  dernier: 
Ouï  le  rapport,  & tout  confidéré  ; Le  Roi  étant  en  son 
Conseil,  a ordonné  Si  ordonne  que  la  mention  faite  dans  ledit 
arrêt,  du  nom  de  M.e  Belot,  comme  ayant  ligné  l’Ouvrage  ayant 
pour  titre  : Obfervatïons  du  (leur  Jean  - Baptijïe  Petau , ferrant  de 
téponfe  au  petit  Mémoire  manu fc  rit  que  M.  le  Duc  de  Valentin  oit  „ 
Prince  de  Monaco , communique  fe  crête  ment , fera  regardée  comme 
non  avenue:  Veut  Sa  Majefté  qu’elle  ne  puiffe  nuire  ni  préju- 
dicier audit  M.c  Belot,  & que  le  prêtent  arrêt  foit  imprimé  Si. 
affiché  par-tout  ou  befoin  fera.  Fait  au  Confeil  d’Ëtat  du  Roi, 
Sa  Majefté  y étant,  tenu  à Verfàiiles  le  premier  juin  mil.  iepî 
€ent  foixmte-quinze.  Signé  Phelypeaux. 
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